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INTRODUCTION 

 
 
La mise sur pied d’un événement de conte ponctuel ou récurrent ou la création d’une entreprise 
culturelle (par exemple, entreprise organisatrice d’un festival de contes) naît d’abord d’une intuition, 
assortie d’une bonne dose de passion et d’un brin de folie. Mais assurer le succès ou la pérennité de 
l’événement ou de l’entreprise exige une démarche sérieuse qui doit aller de pair avec l’enthousiasme 
des débuts, surtout si l’on aspire à recevoir du financement public ou des commandites. C'est pourquoi 
le RCQ souhaite offrir ce guide aux diffuseurs et aux individus aspirant à se lancer dans la diffusion de 
conte. 
 
Nous avons cherché à aborder tous les éléments entourant un événement de conte : aspects 
organisationnel, financier et promotionnel. Vous retrouverez tout au long du document des conseils et 
astuces qui, nous l'espérons, vous feront gagner du temps et de l'énergie. Ce document se penche 
surtout sur les événements professionnels organisés par des OBNL enregistrés. Cependant, plusieurs 
éléments pourront être utiles à un individu organisateur. 
 
Les informations ont été tirées en partie de la formation Organiser un événement de conte donnée par 
André Lemelin. Nous tenons d’ailleurs à le remercier très sincèrement pour avoir partagé avec passion sa 
vaste expérience d’initiateur et d’organisateur d’événements culturels. Merci aussi à tous les participants 
pour leur présence : Claire-Lise Éminet, Alexandra Bouchard, Denis Simoneau, Françoise Crête, Frère 
ours, Guilaine Lévesque, Hamidou Savadogo, Jacques Clermont, Karine Vincent, Mélanie Desbiens, 
Marcelle Hardy, Pascal Aubut, Stéphanie Bénéteau, Yolaine Carrier. Un merci particulier à Françoise 
Crête pour la prise de note et la rédaction de ce guide. Nous en profitons aussi pour remercier Emploi-
Québec et le CQRHC qui ont permis la tenue de la formation et le financement de ce guide. 
 
Nous espérons que ce guide saura vous accompagner dans la création d'événements de qualité. 

 
 
 
 

Pour faciliter la lecture, le genre masculin a été utilisé sans discrimination dans ce texte. 

FÉMININ/MASCULIN 

Nous souhaitons offrir un outil le plus complet et utile possible. Ceci n'est que la première 
version, nous sommes très ouverts à recevoir vos commentaires et suggestions pour 
améliorer ce document. Écrivez-nous! 

OUVRAGE EN COURS 
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PRODUIRE UN ÉVÉNEMENT  
DE CONTE STRUCTURÉ  
ET PROFESSIONNEL 
 

 

COMMENCER DU BON PIED 
Organiser un événement de conte commence d’abord par une réflexion sur sa structure de soutien. Cette structure 
peut prendre bien des formes, mais un modèle ressort dans le milieu culturel : l’OBNL (organisme à but non 
lucratif).   
 
Il faut avant tout bien définir son entreprise, en répondant à certaines questions fondamentales. Plus les bases 
seront solides et plus la vision sera claire, meilleures seront les chances de pérennité de l’entreprise. 
Ce travail de définition revêt une importance particulière lorsque vient le temps de rédiger des demandes de 
subvention ou de renouveler le CA de l’entreprise, ou encore lorsque celle-ci se retrouve aux prises avec des 
difficultés financières, organisationnelles ou d’orientation. 
 
 

Les premières questions à se poser sont :   QUE VEUT-ON FAIRE? 

      POUR QUI LE FAIT-ON? 

      POURQUOI LE FAIT-ON? 

 
 
A partir de là, cinq éléments, fondamentaux pour l’entreprise, doivent faire l’objet d’une réflexion approfondie et 
être définis clairement par écrit. Cette démarche est essentielle, autant pour soi-même et son équipe que pour les 
organismes subventionnaires ou les commanditaires.  
 
 

Ces éléments sont :       LA VISION 

      LA MISSION 

      LES VALEURS 

      LE POSITIONNEMENT  

      LES STRATÉGIES  
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LA VISION
La vision est le « rêve idéal » que l’on a pour l’événement. C’est une vue à long 
terme qui permet d’imaginer où en sera l’entreprise dans dix ans. Une vision 
bien définie permet de communiquer clairement sur les objectifs souhaités, en 
plus de favoriser la mobilisation et la motivation de tous les collaborateurs. Elle 
peut être contenue dans une phrase ou un court paragraphe. 

LA MISSION 
La mission est plus concrète. Elle présente le ou les services offerts par 
l’entreprise et décrit, autant que possible, leur mode de mise en œuvre. Toute 
entreprise produit quelque chose ou offre un service : c’est sa mission. 

VALEURS 
Les valeurs, ce sont des croyances et des convictions qui forgent la culture de 
l’entreprise. Voici les dix valeurs revendiquées par les entreprises dans le monde : 
l'innovation (citée par 34 % des entreprises), la qualité (30 %), la satisfaction des 
clients (28 %), l’intégrité (20 %), l’environnement (17 %), le savoir-faire (16 %), la 
responsabilité (14 %), l’esprit d'équipe (12 %), le respect (12 %) et l’ambition 
(10 %)

1
.  

POSITIONNEMENT  
Le positionnement d’une entreprise permet de la comparer à d’autres œuvrant 
dans le même domaine. Toute nouvelle entreprise doit se positionner par rapport 
au leader de son secteur d’activité, puis montrer en quoi elle s’en distingue. Ainsi, 
le public ou les subventionnaires, par analogie, placeront rapidement l’entreprise 
dans un champ culturel donné, mais apprécieront son caractère distinctif. La 
formulation de cette différence sera très utile pour la mise en marché du 
« produit ».   

STRATÉGIES 
Les stratégies sont un ensemble d’actions et de décisions interconnectées visant à concrétiser la vision de 
l’entreprise et atteindre les objectifs fixés

2
. La stratégie globale est constituée de plusieurs petits plans d’action 

échelonnés dans le temps et confiés à des responsables chargés du développement des objectifs. 
 
Voir exemples liés au milieu du conte en annexe 1. 

 
 

                                                        
1 http://business.lesechos.fr/directions-generales/gouvernance/les-entreprises-francaises-ont-des-valeurs-atypiques-4257.php 
 
2
 Selon Michael Porter, la stratégie constitue « la réalisation des choix d'allocation de ressources (financières, humaines, 

technologiques, etc.) qui engagent l'entreprise dans le long terme et la dotent d'un avantage concurrentiel durable, décisif et 
défendable ». 

 National Geographic : Inspirer les 
personnes pour prendre soin de la 
planète (1888). 

 Devenir, dans un horizon de trois ans, le 
leader européen des solutions de 
traçabilité des médicaments dans le 
secteur hospitalier. 

EXEMPLES 

 Google : organiser  à l’échelle mondiale 
les informations dans le but de les rendre 
accessibles et utiles pour tous. 

 Ford : permettre à tous les Américains de 
se déplacer. 

 

EXEMPLES 

 Vacheron-Constantin (montres de luxe) : 
Rechercher l’excellence en permanence, 
soutenir la créativité. Entreprise 
citoyenne et ouverte sur le monde.  

 Téléfilm Canada : Respect, engagement, 
orientation client, ouverture. 

 

EXEMPLES 

Dans le domaine du conte, un festival 
pourrait se distinguer en accueillant 
uniquement des conteurs québécois ou en 
proposant uniquement des collectifs. On 
peut aussi prendre exemple sur « Les 
dimanches du conte », considérés comme 
novateurs parce qu’il n’existait, à l’époque 
de leur création, aucun événement 
hebdomadaire consacré aux conteurs 
professionnels et de la relève. 

 

EXEMPLE 

http://business.lesechos.fr/directions-generales/gouvernance/les-entreprises-francaises-ont-des-valeurs-atypiques-4257.php
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TROUVER VOS 
EMPLOYÉS 

Emploi Québec 
Le conseil de la culture 
de votre région 
Artère 
Arrondissement.com 
(Montréal) 

 

CRÉER UN ÉVÉNEMENT  
DE CONTE  
SEUL OU EN ÉQUIPE 
 

 

TRAVAILLER SEUL OU EN ÉQUIPE? 
Il est important de bien se connaître et de savoir si son mode de fonctionnement s’accorde davantage avec un 
processus décisionnel démocratique ou avec une approche plus directive. Il peut être difficile d'assumer un rôle de 
direction tout en assurant une participation démocratique des membres de l’équipe. Avant toute chose et pour 
éviter les tensions au sein de l’entreprise, il faut définir quels sont les pouvoirs décisionnels de chacun des 
membres de l’équipe.  

EN ÉQUIPE 
 
Créer une entreprise à plusieurs donne une meilleure crédibilité et assure une bonne complémentarité. Le travail 
en équipe favorise la dynamique interne et le partage des compétences. Il facilite le développement financier de 
l’entreprise et permet la multiplication des contacts. Avoir une équipe donne aussi plus de poids à l’entreprise lors 
des rencontres avec les élus, les médias, etc. 
 
Une entreprise doit gérer un grand nombre de tâches techniques, de marketing et de communication, mais aussi 
d’activités commerciales, juridiques et financières. Une personne seule est vite débordée. De plus, en cas d’échec, 
le groupe peut « amortir » les conséquences. En effet, le soutien moral, la synergie des 
individus et l’émulation permettront de mieux passer au travers des revers. 
Il est possible de regrouper certaines tâches :    

 Administration, gestion, demande de subventions, compte en banque 
 Direction artistique, relations avec les conteurs 
 Activités de promotion, de rédaction 
 Tâches communes à tous, comme le montage du calendrier annuel (subventions, 

activités, etc.) 
 
Le travail en équipe peut exiger beaucoup d’énergie et de temps. Et le temps, c’est 
bien ce qui nous manque le plus. 

 
CONSEIL  
Dans tous les cas de figure, il n’est pas mauvais de se garder un droit de veto, à 
utiliser toutefois avec parcimonie, afin de ne pas perdre sa crédibilité auprès de 
l’équipe et éviter ainsi que la vision et la mission de l’entreprise ne soient 
détournées au profit d’intérêts personnels qui pourraient contredire les objectifs. 

+ 

- 

http://emploiquebec.net/index.asp
http://www.calq.gouv.qc.ca/regions/crc.htm
http://www.calq.gouv.qc.ca/regions/crc.htm
http://www.artere.qc.ca/
http://www.arrondissement.com/
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SEUL 
 

Créer seul une entreprise est possible mais il faut alors parfois recourir à des 
pigistes, à qui on confiera certaines responsabilités. 
 
 
Il est aussi possible de former une équipe de bénévoles à qui on assignera des 
tâches très précises. Dans ce cas, vous devrez non seulement assurer une 
cohérence dans la mise en œuvre de l’événement, mais aussi tenir compte de 
la cohésion de l’ensemble. Les bénévoles doivent vivre une expérience 
agréable qui leur donnera le goût de revenir pour le prochain événement. Les 
inviter à  un « 5 à 7 » avec l’équipe et les conteurs est une idée d’intégration 
parmi d’autres. 

 
 

 
 
 

CONSEILS  
Toujours garder une copie des factures des pigistes (doivent y figurer la mention du 
statut de pigiste, le numéro d’assurance sociale et l’adresse du pigiste, la date de 
l’événement, une signature, etc.). 
 
Penser à la possibilité de s’adjoindre un comité consultatif ou un parrain, c’est-à-
dire une ou des personnes-ressources qui pourront appuyer l’entreprise. 
 
Avec une bonne structure, il pourrait être possible d’accueillir un stagiaire et de 
bénéficier ainsi d’une compétence supplémentaire et externe. 
  
Il est possible, mais difficile, de présenter soi-même une prestation dans son 
événement de conte.  

 

 

 

TROUVER VOS 
PIGISTES/EMPLOYÉS 
Parmi vos contacts 
Sur les réseaux sociaux 
Votre conseil de la culture  
Artère 
Centre de bénévolat 
Bénévoles d'affaires 
PVTistes 

 

http://www.calq.gouv.qc.ca/regions/crc.htm
http://www.artere.qc.ca/
http://www.benevolat.gouv.qc.ca/sites_interets/
http://www.benevolesdaffaires.org/
../../../../../AppData/Local/Temp/pvtistes.net


 

 7 

UNE NOUVELLE ENTREPRISE 
CULTURELLE  
 

STRUCTURE INFORMELLE OU LÉGALE? 
 
La survie d’une entreprise culturelle à moyen et à long terme dépend en bonne partie de l’adéquation de son 
financement, dont les sources doivent être variées : subventions, commandites, revenus de billetterie… Il sera plus 
facile d’obtenir un appui financier si l’entreprise a une structure formelle et légale, qui démontre son sérieux et 
ouvre la porte à la possibilité d’obtenir un soutien récurrent. C’est le cas d’une compagnie enregistrée, d’une 
coopérative ou d’un organisme à but non lucratif (OBNL). Dans le cas d’une structure informelle, l’aide sera plutôt 
ponctuelle (ex. : projet présenté par un collectif).  

 

CRÉER UNE STRUCTURE LÉGALE : L’OBNL 
 
L’OBNL

3
, au départ, doit comprendre un minimum de trois demandeurs qui deviendront les 

administrateurs provisoires. Cette association permettra de constituer ainsi une « personne 
morale qui exercera des activités sans but lucratif dans les domaines : culturel, social, 
philanthropique, national, patriotique, religieux, charitable, scientifique, artistique, 
professionnel, athlétique, sportif, éducatif ou autres. » 

ÉTAPES POUR CRÉER ET ENREGISTRER 
UN OBNL 
 
1 - Former un groupe d’au moins trois demandeurs qui deviendront les administrateurs provisoires. 
 
2 - Constitution de l'OBNL : Il faut d’abord rechercher sur le site du registraire des entreprises si le nom choisi pour 
la compagnie est disponible et, le cas échéant, remplir le formulaire de « demande de constitution en personne 
morale sans but lucratif » en joignant copie de la confirmation de la réservation du nom. L’enregistrement coûte 
environ 158 $. http://www.registreentreprises.gouv.qc.ca/documents/formulaires/re-303(2012-08)dx.pdf 
 
3 - Lettres patentes : Le bureau du registraire des entreprises enverra par la suite les lettres patentes. L’activité que 
vous voulez mettre sur pied sera dorénavant gérée par une entité légale et morale distincte. Une vision à long 
terme et une mission clairement définie permettront de préciser le mandat de la compagnie.  
 
 

                                                        
3
 Le terme d'OSBL est aussi utilisé. Nous préférons ici utiliser OBNL pour Organisme à but non-lucratif. 

CA 
3 

personnes 

http://www.registreentreprises.gouv.qc.ca/documents/formulaires/re-303(2012-08)dx.pdf
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Prenez une 
assurance 

pour couvrir 
l'activité 

CONSEIL  
Songer à la possibilité de formuler, dans les lettres patentes de votre entreprise, un 
mandat plus large que celui prévu au départ, pour avoir plus de latitude et, par 
exemple, passer d’une soirée de contes à un festival.  

 
4 - Comptabilité : L’entreprise devient alors une entité légale indépendante qui doit avoir sa propre comptabilité et 
ses propres rapports d’impôts vérifiés par un comptable (de 400 à 500 $ avec une bonne tenue de livre comptable). 
La vérification n'est pas obligatoire si le budget de l'OBNL ne dépasse pas les 50 000$. 
Dans le cas d’une poursuite, c'est la compagnie qui sera incriminée et non les personnes qui l’ont créée.  
 

CONSEIL  
Tout dépendant des subventionnaires, un rapport comptable plutôt qu’un bilan 
financier peut vous être demandé. Il est important de conserver toutes les factures, 
pour chaque émission de chèque.  

 
5 - Assemblée générale annuelle : Il est possible de fonctionner sans règlements généraux autres que les lettres 
patentes, fournies par défaut par le registraire des entreprises. Toutefois, il est utile de prévoir dans les règlements 
que l’assemblée générale sera constituée des membres du CA, sinon l‘entreprise sera dans l’obligation de tenir une 
assemblée générale publique. 
 
Pour plus de détails, consultez le site Internet du registraire des entreprises :  

http://www.registreentreprises.gouv.qc.ca 
 
CONSEILS  
Il est suggéré d’enregistrer assez  rapidement l’entreprise comme OBNL, même si 
l’événement de conte prévu ne se concrétise qu’un ou deux ans plus tard. En effet, 
certains subventionnaires exigent qu’une entreprise ait deux ans d’existence pour 
pouvoir demander un soutien financier, tandis que d’autres demandent deux ans 
d’activité. 
 
Il est recommandé que le CA soit constitué de plus de trois membres afin de 
garantir l’éthique et l’intégrité de l’entreprise. 
 
 Il faut toujours veiller à mettre à  jour les procès-verbaux.  

 

 

ASSURANCES 
 
Il est important de prendre une assurance pour couvrir, en cas de problème, tout ce qui 
se rapporte à l’activité culturelle, y compris les personnes qui y participent. Voici 
quelques-unes des possibilités qui s’offrent aux administrateurs d’événements 
culturels : 
 
 FEQ ou Festivals et Événements Québec 

(http://www.attractionsevenements.com). La FEQ offre différents services, dont 
une assurance protégeant les administrateurs (coût : environ 350 $/an).  

 Association québécoise des loisirs folkloriques (www.quebecfolklore.qc.ca/).  
L’AQLF propose un abonnement annuel. Assurance au coût d’environ 100 $/an.  

 Assurance privée. Dans le cas d’une activité de conte chez soi, il faut aviser son assureur personnel (prévoir 
une légère augmentation du coût de l’assurance). Pour ce qui est des événements organisés dans un 
restaurant ou un café, il est recommandé de vérifier les modalités de la police d’assurance des propriétaires. 

http://www.registreentreprises.gouv.qc.ca/
http://www.attractionsevenements.com/
http://www.quebecfolklore.qc.ca/
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Un calendrier 
commun  
à toute 
l'équipe 

 

Des 
prestations  
de qualité 

L'ORGANISATION DE 
L'ÉVÉNEMENT 
 

 
 
 
 
 
Il est possible de créer différents types d’événements de conte : soirée, événement multidisciplinaire, 
festival, etc. Peu importe la forme, il est important de toujours avoir en tête la vision, la mission et les 
valeurs de l’entreprise ou de l’événement. 

CALENDRIER ANNUEL 
 
Un calendrier annuel synoptique (produit à partir d’Excel, de l’Agenda Google, 
de Word, etc.) et tenant sur une page est idéal (voir modèle en annexe 2). Il sera 
utile à tous les membres de l’équipe. On peut y retrouver les points suivants :  
- Administration (budget prévisionnel, subventions, formulaires, bilan 
comptable, etc.). 
- Production (pré-programmation : lieux et conteurs, envoi des ententes, 
programmation). 
- Promotion (planification, conception, matériel, réalisation, etc.). 
 

CONSEIL  
Planifier votre programmation (artistes et lieux) 8 mois à l'avance pour un 
festival. Pour une saison complète d’événements récurrents s’étalant sur 
plusieurs mois (par exemple, de septembre à mai), nous vous conseillons de 
monter votre programmation entre février et mai de l’année précédente, 
afin d’alléger votre charge de travail lorsque vous serez en production. 

 

CHOISIR SES ARTISTES 
 
Le contenu du spectacle (thèmes, conteurs, etc.) et sa mise en marché sont deux 
éléments essentiels pour attirer le public. La signature artistique du diffuseur 
doit ressortir dans le choix du ou des conteurs, quoi doit aussi respecter sa 
vision, sa mission, son positionnement et ses valeurs. Dès les premières années 
de l’événement, la qualité des prestations doit être au rendez-vous afin de 
séduire le public et de l’inciter à revenir. 
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Cachet 
minimum 

250$ 

POUR CHOISIR VOS CONTEURS  
 

 Procéder à un appel de dossier dans votre réseau de contacts. Habituellement, pour ce type 
d’appel, on demande un CV, un dossier de presse et des documents audio ou vidéo. Pour éviter 
de recevoir un DVD avec les documents audio et vidéo, vous pouvez demander aux conteurs 
qu’ils vous envoient des liens Internet vers des sites hébergeant leur matériel (comme Youtube, 
Viméo ou SoundCloud).  

 
 Plusieurs outils permettent de dénicher des conteurs, y compris le Bottin des conteurs sur le site 

Web du RCQ, qui donne une bonne vue d’ensemble du milieu, ou encore les médias sociaux. 
 

 Il est certain que la meilleure façon de vérifier votre intérêt pour un conteur en particulier reste 
d’aller le voir conter. Sinon, des personnes qui partagent votre vision et qui ont l’habitude 
d’assister à des spectacles de conte pourront agir comme dépisteurs. 

 
 Si votre événement se déroule dans une salle de spectacle ou un commerce, il est utile de 

discuter avec les propriétaires ou gérants des artistes qu’ils préfèrent et du type de clientèle qui 
fréquente leur établissement.  

 
CONSEIL 
Profiter de la venue d’un conteur dans un autre événement pour l’intégrer 
à sa propre programmation, en concluant une entente (cela va sans dire) 
avec l’événement en question. 

 
 
CONTEURS ÉTRANGERS OU QUI VIENNENT DE LOIN 

Faire venir un conteur d’une région éloignée (que ce soit du Nord du Québec, de l’Ouest canadien, 
d’Europe ou autre) coûte cher. Un bon moyen de couvrir les frais de déplacement est de partager la 
facture avec d’autres organisateurs. Vous pouvez ainsi organiser une tournée pour le conteur en 
partenariat avec d'autres diffuseurs du domaine du conte ou généralistes.  

Des programmes de soutien sont aussi disponibles, dont ceux de l'UNEQ :  

 Tournées-rencontres : http://www.uneq.qc.ca/programmes-rencontres/tournees-rencontres/. 
Dans le cadre de ce programme, l’UNEQ peut payer pour le déplacement et le cachet des 
conteurs (250 $), mais ces derniers doivent impérativement être membres de l’organisme. 
 

 Parlez-moi d’une langue :   
http://www.uneq.qc.ca/programmes-rencontres/parlez-moi-d-une-langue/. 
S’adresse à un public d’étudiants de CÉGEP ou d’université. Le cachet est de 500 $ pour une 
représentation. Il n’est pas nécessaire d’être membre de l’UNEQ. 

 
 
CACHET DES CONTEURS  
Le RCQ recommande un cachet minimum de 250 $ pour un spectacle complet et un 
montant plancher de 150 $ pour tout contrat. Le cachet peut varier selon le budget 
des organismes. Conter dans une soirée et conter lors d’un événement corporatif 
sont deux choses très différentes. Il faut évidemment ajouter les frais de 
déplacement, qui peuvent varier selon l’entente (ex. : 0,43 $ le kilomètre ou 
remboursement de la facture d’essence).  

http://www.uneq.qc.ca/programmes-rencontres/tournees-rencontres/
http://www.uneq.qc.ca/programmes-rencontres/parlez-moi-d-une-langue/
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Connaître les 
habitudes 
culturelles  
de votre  

public 

À titre comparatif, en 2012-2013,les cachets des Dimanches du conte (Productions du Diable Vert) 
étaient de 400 $ pour un spectacle solo et de 125 $ par conteur pour un collectif. Il ne faut pas oublier 
l’hébergement. Il convient aussi de payer les taxes, si le conteur déclare la TPS et la TVQ. 
 
Plusieurs conteurs acceptent un cachet moindre par spectacle si le diffuseur ou le producteur s’engage 
pour une série de représentations. 

 
CHOISIR SA DATE 
 
Empiriquement, il n'y a pas de date plus favorable qu’une autre pour un 
événement. Il n’en tient qu’aux organisateurs de faire leur place dans 
l’offre de sorties d’une journée donnée. Pour choisir la date de votre 
événement, vous pouvez vous appuyer sur une étude de marché. En effet, 
il est pertinent de connaître les habitudes culturelles de votre public. Par 
exemple, dans certaines régions du Québec, organiser un événement à 
l’ouverture de la saison de chasse ou de pêche n’est pas une bonne idée. 
Dans d’autres régions, l’affluence touristique estivale peut permettre de 
faire vivre un festival.  
 
À savoir 
L’automne est une saison très chargée en termes de festivals de conte. Du début du mois de septembre 
au début du mois de novembre, les festivals se succèdent sans répit. Cette concentration permet la 
venue de conteurs étrangers ainsi qu’une mobilisation médiatique. Ajouter un festival à cette série peut 
être intéressant au niveau de l’organisation, et notamment du recrutement des conteurs, de la 
promotion et du partenariat avec d’autres événements du milieu. Toutefois, il pourrait se révéler plus 
difficile de faire venir un public interrégional, eu égard à l’offre déjà importante à travers le Québec. 
 
Pour un événement de conte récurrent, la tradition en vigueur dans le milieu du conte veut que l’on 
choisisse un jour de la semaine ou du mois (ex. : les derniers mercredis du mois ou le troisième mardi de 
chaque mois). Le lundi est en général la journée où l’offre d’activités est la plus réduite, mais il peut être 
plus difficile de faire sortir les gens de chez eux.  
 

CONSEILS 
Choisir une date où il n’y a pas d’autres événements de conte susceptibles 
d'intéresser le même public. 
 
Si votre événement se déroule dans un bar ou un café qui diffuse des 
événements sportifs, assurez-vous de ne pas vous retrouver avec une 
clientèle plus intéressée par ce qui se passe sur le petit écran que sur  la 
scène ! 
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LIEUX DE CONTES  
Trois options sont possibles : 
 
Salles de diffusion professionnelle  

 Location de la salle pour l’événement. Il faut prévoir des frais pour les services d’un technicien 
de son et d’éclairage ou pour le directeur technique. L’entente avec la salle doit porter sur 
plusieurs points, dont les clauses d’annulation, la prise en charge ou non de la billetterie et 
l’heure d’entrée et de sortie de salle. 

 Événement intégré à la programmation annuelle de la salle. Certaines salles, comme les 
théâtres ou les Maisons de la Culture, offrent une programmation d’événements. Que ce soit à la 
suite d’une entente de partenariat ou de la sélection de votre événement en réponse à un appel 
de projets, si votre activité de conte fait partie de la programmation d’une salle, vous profiterez 
des actions promotionnelles de cette dernière.  

 
 
Cafés ou bars 
Ces lieux fonctionnent souvent par échange de services : prêt de la salle contre une garantie d’affluence. 
Dans ce cas, l’intérêt de la salle réside dans le fait d’accueillir plus de consommateurs entre ses murs. 
Différents arrangements sont possibles avec le propriétaire : consommations ou repas offerts au 
conteur, pourcentage des revenus de la soirée (en général, de 5 % à 10 %), paiement de la totalité ou 
d’une partie du cachet, etc.  
Le propriétaire de l’établissement doit devenir un allié de l’événement pour en assurer la pérennité.  
 

CONSEIL 
De préférence, choisir une salle en largeur. 

 

ASSOCIATION À DES ÉVÉNEMENTS 
L’association à d’autres événements assure une plus large publicité et un partage des coûts. 
 

 Les Journées de la culture (www.journeesdelaculture.qc.ca) : c’est une bonne façon de faire la 
promotion de l’événement, car la publicité se retrouve sur  le site Web des Journées de la 
culture et dans les journaux. Par contre, comme il s’agit d’activités de médiation culturelle, les 
événements doivent être offerts gratuitement.  

 
 Nuit blanche à Montréal (www.montrealenlumiere.com/nuit-blanche) : Cet événement grandit 

de façon exponentielle d’année en année. Si vous réussissez à y inclure votre événement, vous 
serez assuré d’avoir une bonne affluence. 

 
 Le Festival interculturel du conte du Québec (www.festival-conte.qc.ca) : ce festival dirigé par 

Marc Laberge a pour projet d’inclure dans sa programmation tous les événements de conte du 
Québec.  

 

../../../../../AppData/Local/Temp/www.journeesdelaculture.qc.ca
http://www.montrealenlumiere.com/nuit-blanche
http://www.festival-conte.qc.ca/
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FACEBOOK 
Animez 

régulièrement : 
images,  

réflexions,  
vidéos... 

 

PROMOTION ET PUBLICITÉ 
La promotion est une étape cruciale dans l'organisation d’un événement. Il est opportun de s’appuyer 
sur une campagne publicitaire originale. Comme l’image compte beaucoup aujourd’hui, il est important 
de créer un matériel visuel qui reflète la mission et la vision de l’événement. Le support publicitaire ou 
promotionnel peut être pensé afin de diminuer son empreinte écologique. 

 
POUR COMMENCER 
 
Plusieurs éléments sont à prendre en compte avant de commencer la promotion. Il faut :  

- fixer un échéancier de promotion en fonction des impératifs 
- établir le budget de promotion 
- créer un visuel cohérent avec l'image qu'on veut donner de l'événement 
- préciser les lieux, dates, artistes, tarif, etc. 

 
 
 
CONSEILS  
En panne d'imagination? Une séance de remue-méninges avec votre équipe 
peut vous ouvrir de nouvelles voies! Pour le visuel de vos outils 
promotionnels, il est possible d’établir des partenariats avec des écoles 
d’art ou de lancer un concours sur les réseaux sociaux. 
 

PROMOTION GRATUITE 

 
 RÉSEAUX SOCIAUX  

Facebook est utile pour créer une page de promotion du spectacle ou du 
festival et envoyer des invitations aux abonnés de celle-ci.4 Retrouvez en 
annexe 3 un article sur la création d’une page ou d’un événement. 
 
Twitter permet d'envoyer des messages courts de moins de 140 caractères 
pour partager et suivre des petits moments de vie ou des liens pertinents. Plus 
difficile à manier comme outil promotionnel. 
 
 

 RELATIONS DE PRESSE 

Les relations de presse sont un excellent moyen d’obtenir une promotion gratuite dans les médias. 
Cependant, pour arriver à un résultat, il faut y mettre beaucoup d'énergie. Il peut être pertinent de faire 
appel à un ou une relationniste de presse. Si vous voulez vous en charger, voici les étapes à suivre : 

 
 Recenser tous les médias télé, radio, imprimés ou numériques susceptibles de se montrer 

intéressés. 
 Créer une liste des courriels des journalistes susceptibles de couvrir l’événement. Notez qu’il 

n’est pas toujours aisé d’obtenir un courriel direct pour joindre les journalistes, plutôt qu’une 

                                                        
4 https://www.facebook.com/help/281592001947683/ 
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EXEMPLE 

adresse de messagerie générale. 
 Préparer un communiqué de presse 3 semaines avant la sortie du journal puis relancer une 

semaine avant le jour J. Le communiqué contient les grandes lignes de l’événement et doit 
pouvoir être utilisé tel quel par le journaliste. Retrouvez un exemple de communiqué en annexe 
4. 

 Produire un dossier de presse présentant l'organisme, l'équipe, l’historique, les détails de 
l'événement, les invités, le matériel visuel, la couverture médiatique et la programmation 
annuelle dans le cas d’un événement récurrent. On envoie le dossier de presse uniquement 
lorsque les journalistes le demandent ou ont manifesté un intérêt pour l’événement. 

 Trouver des moyens d’attirer les médias. Exemple : lancement de saison avec la présence 
exceptionnelle d’un conteur du Québec ou de l’extérieur du Québec.5 

 Faire des relances téléphoniques et envoyer régulièrement des courriels aux journalistes pour 
les sensibiliser à l’activité. 

 
 BANQUE DE COURRIELS  

Il est opportun de recueillir les courriels des spectateurs et de prospects. 
Cela peut se faire par l’intermédiaire des médias sociaux, des associations 
d'étudiants sur les sites des universités, etc. Cela permet de transmettre 
l’information sur l’événement à venir mais aussi sur le conte en général.  
 

CONSEIL  
Il convient de se limiter à envoyer les informations concernant son propre 
événement, afin de ne pas surcharger les boîtes de réception de son public. 

 
 CALENDRIERS WEB 

Différents sites proposant des calendriers Web gratuits annoncent divers événements culturels : 

 www.quoifaireaujourdhui.com: envoyer l’information longtemps à l’avance. Environ 1 000 
usagers par jour. 

 www.lavitrine.com : environ 1 000 usagers par jour (offre aussi un service de billetterie). 
 www.atuvu.ca. À utiliser si on offre un rabais (50 000 abonnés). 
 www.quoifaireaquebec.com/ 
 www.voir.ca 
 www.planeteconte.ca 
 www.mnemo.qc.ca/calendrier: cible davantage le traditionnel. 

 
 BLOGUE 

Un blogue sert à faire de la promotion mais il constitue aussi un outil intéressant pour la réflexion (ex. : 
entrevues ou commentaires). Un blogue demande un certain investissement de temps, car il doit être 
vivant et souvent mis à jour pour être visité.  
 

 SITES WEB 

 Gratuits : WIX, Wordpress... Ces sites permettent de construire soi-même son site Web. 
 Payants : Pour ce type de site, il faut louer un nom de domaine (de  moins de 10 $ à environ 15 $ 

par année6) et trouver un hébergeur qui offre des locations de serveur (10 $ à 50 $ / mois). 

                                                        
5 Attention, l'organisation d'une conférence de presse demande beaucoup d'énergie et les journalistes se déplacent de moins en moins,  
Assurez-vous d'avoir les ressources nécessaires. 
6 http://www.sibername.com/fr, godaddy... 

Faire le tirage d’un livre-CD (ex. :  
éditions Planète Rebelle) pour 
amener les gens à  vous 
communiquer leurs noms et leurs 
adresses de courriel. 

http://www.quoifaireaujourdhui.com/
http://www.lavitrine.com/
http://www.atuvu.ca/
http://www.quoifaireaquebec.com/
http://www.voir.ca/
http://www.planeteconte.ca/
http://www.mnemo.qc.ca/calendrier
http://www.sibername.com/fr
../../../../../AppData/Local/Temp/ca.godaddy.com
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CONSEIL  
Certains sites Web offrent un service de stockage d’adresses de courriel et 
d’envoi d'infolettres ou d’invitation : Mailchimp, le courrielleur... 
 
 YOUTUBE ET VIMEO 

Il ne faut pas hésiter à faire une vidéo accrocheuse en relation avec le lieu, le nom de l’événement, le 
concept visuel, les artistes… et à la partager sur les réseaux sociaux!   
 

 PARTENARIATS 

Pour la réalisation de vidéos, de visuels, de sites Web ou autre matériel, il peut être possible d’établir des 
partenariats avec :  

 les maisons d’enseignement : CEGEP, universités (départements de communication, 
d’administration, etc.), écoles spécialisées. 

 des entreprises privées ou des jeunes professionnels pour qui c'est aussi l'occasion de diversifier 
ou de monter leur portfolio. 
 

PROMOTION PAYANTE 

 
 PUB SUR LE WEB 

 Achat de bannière Web sur des sites culturels (Voir.ca, atuvu.ca, etc.) 
 Achat d'une pub sur Facebook (possibilité de cibler très précisément son public et de fixer soi-

même le montant de son investissement financier) 
 Google adwords (adwords.google.ca ): publicités ciblées en fonction des mots-clés tapés par  

l'internaute ou de son comportement de navigation.  
 

 AFFICHES, CARTES POSTALES  

C’est un support intéressant à la condition d’avoir les ressources pour sa distribution. Vous pouvez 
procéder vous-même à la distribution ou recourir à des pigistes ou des bénévoles, mais il vous faut cibler 
des lieux stratégiques (cafés, bars, établissements culturels, etc.). Vous pouvez aussi passer par Publicité 
Sauvage qui distribue dans plus de 220 espaces urbains, 800 commerces et 400 présentoirs : 
www.publicitesauvage.com. 
 

 PUBLICITÉ DANS LES JOURNAUX OU À LA RADIO 

La publicité dans les médias est payante mais, si votre budget le permet, cela peut être un moyen 
efficace d'attirer du public. Il est important de cibler les médias susceptibles de toucher votre public 
cible. 
 

CONSEIL  
Il est aussi possible de mettre en place des partenariats avec échange de 
visibilité. 

 

www.publicitesauvage.com
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LE FINANCEMENT 
 

 

 

 

Il existe trois catégories de revenus :   LES REVENUS AUTONOMES 

 LES REVENUS ISSUS DU PRIVÉ / COMMANDITES 

 LES SUBVENTIONS 

 

REVENUS AUTONOMES 
 

Deux alternatives s’offrent généralement aux organisateurs : 

 Le passage du chapeau. Ce sont, en général, des cotisations « volontaires, libres ou suggérées ». 
Il est utile d’expliquer au public, avec humour, à quoi servent les revenus du chapeau ou de la 
billetterie (cachet du conteur, frais de déplacement, etc.). 

 Un prix d’entrée fixe peut être fixé en fonction de votre public-cible et de l'événement offert. 

 Des activités bénéfices 

 La vente de produits (revenus des ventes du bar, t-shirt, etc.) 

 La vente d’un spectacle. Ex. : dans le réseau des Maisons de la culture ou des bibliothèques.  

CONSEIL  
Il peut être intéressant de déclarer les montants du chapeau ou de la 
billetterie. Cela permet au subventionnaire de constater les efforts 
déployés par les gestionnaires pour diversifier leurs revenus.  

 

COMMANDITES 
De nombreuses options s'offrent aux organisateurs d’événements de conte, qui peuvent faire appel aux : 

 Députés provinciaux, fédéraux, de municipalité7  

 Caisses populaires  

 Entreprises locales et fondations privées  

                                                        
7 Ces subventions sont souvent réservées aux organismes sans but lucratif. 
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Vérifiez les dates 
de tombée  

et  
conditions 

d'admissibilité 
 

Répertoire des entreprises donatrices et commanditaires du Québec (consultable gratuitement à 
la bibliothèque nationale du Québec) 
 

 Échange de services. L’échange de service peut se comptabiliser en terme de revenus. Visez des 
partenaires qui sont peu sollicités (exemple : avec RONA, « Bâtissez un monde merveilleux lors 
de [votre événement] »). Proposez des échanges de services et de visibilité. Par exemple, 
obtention d’une commandite pour la vente de bière sur le lieu de l’événement (ex., micro-
brasserie), les recettes pouvant alors être perçues pour le financement de l’événement. 

 Échange de visibilité avec les médias : radio, site Web, etc. 

 Partenariat avec certains festivals (ex. : Metropolis Bleu, Planète Rebelle). On peut penser à un 
partage des dépenses entre les deux organismes. 

 
CONSEILS  
Créer un document de présentation et un plan de visibilité (voir exemple en 
annexe 5) offrant différentes possibilités en fonction du montant donné. 

Si l’on dispose de peu de budget pour son tout premier événement, il est 
envisageable de demander une participation bénévole aux conteurs, en leur 
promettant de les reprogrammer lors de l’événement suivant, si celui-ci 
bénéficie d’un soutien financier. Ce service peut être comptabilisé dans le 
budget (facture de participation). 

Ne pas oublier de noter le nombre de spectateurs, afin de pouvoir 
présenter ce chiffre aux subventionnaires ou aux commanditaires.  

 

 

SUBVENTIONS CULTURELLES 
 
Avant de commencer à remplir une demande de subvention,  il est utile de 
vérifier la date de tombée et les conditions d'admissibilité au programme en 
contactant ou en rencontrant l’agent culturel de sa région. Il est possible 
d’obtenir un soutien à hauteur de 50 % de son budget.  
 
Voici quelques outils intéressants mais payants, répertoriant les diverses 
sources possibles de financement. Ces documents peuvent être consultés 
auprès des tables régionales des organismes communautaires de votre région. 
L’agent culturel régional peut aussi vous aider dans votre recherche de 
subventions :  

 « Annuaire des subventions au Québec » :   
http://www.subventionsquebec.net/subventions-quebec.htm  

 « Répertoire  subventions – prêts – assistance professionnelle » :  
http://www.subventionsquebec.com/pages/francais/frame.asp  

 Le Centre des petites entreprises pour consommateurs :  
http://www.subventionspretsentreprise.com/?domain=ww2.subventionspretsentreprise.com  

http://www.subventionsquebec.net/subventions-quebec.htm
http://www.subventionsquebec.com/pages/francais/frame.asp
http://www.subventionspretsentreprise.com/?domain=ww2.subventionspretsentreprise.com
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CONSEIL  
Les subventionnaires accordent beaucoup d’importance à la diversification 
des revenus : 1/3 de revenus autonomes, 1/3 de revenus privés et 1/3 de 
subventions. Pour certains subventionnaires, cela constitue même un 
critère d’analyse des projets de subventions. 

 

INSTANCES PROVINCIALES :  CONSEIL DES ARTS ET DES LETTRES DU QUÉBEC (CALQ) 

 

 Soutien au fonctionnement : Organismes professionnels en littérature et en conte 
http://www.calq.gouv.qc.ca/organismes/fonc_litterature.htm  
« Ce soutien s'adresse aux organismes professionnels de littérature et de conte, notamment les 
organismes de diffusion et de production, les associations régionales d'auteurs et les 
regroupements qui font appel à des écrivains, des conteurs ou artistes professionnels ou à des 
intervenants reconnus de la discipline ». 

 Soutien à des projets pour les organismes et les collectifs d'écrivains et de conteurs. 
http://www.calq.gouv.qc.ca/organismes/renseignements_proj.htm 

Ce soutien non récurrent peut se révéler une alternative intéressante, si votre demande dans le 
cadre du programme de soutien au fonctionnement a été refusée. Possibilité d’être 
subventionné de la sorte pendant plusieurs années si la programmation change, c’est-à-dire s’il y 
a des conteurs différents chaque année.  

 

INSTANCES FÉDÉRALES 

CONSEIL DES ARTS DU CANADA 
 

 Volet « Festivals et séries de prestations (littérature orale) » 
http://www.canadacouncil.ca/subventions/lettres/io127227335980156250.htm 

Ce volet vise à accroître les connaissances et l’appréciation en matière de création parlée 
(spoken word), de conte et de performance littéraire en permettant aux artistes qui œuvrent 
dans ces domaines de présenter leur travail. Montant maximum : 30 000$. 

 Soutien à la promotion des arts littéraires : Subvention de projets 

http://www.conseildesarts.ca/subventions/lettres/li127227354574687500.htm 

La collaboration entre les artistes et la communauté désigne un processus artistique dans lequel 
des artistes professionnels travaillent activement avec des membres de communautés autres 
qu’artistiques pour réaliser des projets de création et de collaboration. Exemple : rencontrer des 
personnes âgées, faire une collecte d’histoires qui seront ensuite présentées sous forme de 
spectacle. 

 Soutien à la promotion des arts littéraires : subventions de fonctionnement 
http://canadacouncil.ca/subventions/lettres/qc128886236374659426.htm 

Le programme vise les objectifs suivants : accroître la promotion des artistes littéraires canadiens 
(écrivains, traducteurs littéraires, conteurs et artistes de la performance littéraire et de la 
création parlée); encourager le développement de la littérature par des activités de promotion, 
de réseautage, de perfectionnement professionnel et de recherche; soutenir des activités de 
développement des publics pour la littérature. 

http://www.calq.gouv.qc.ca/organismes/fonc_litterature.htm
http://www.calq.gouv.qc.ca/organismes/renseignements_proj.htm
http://www.canadacouncil.ca/subventions/lettres/io127227335980156250.htm
http://www.conseildesarts.ca/subventions/lettres/li127227354574687500.htm
http://canadacouncil.ca/subventions/lettres/qc128886236374659426.htm
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PATRIMOINE CANADA - Fonds du Canada pour la présentation des arts 

http://www.pch.gc.ca/fra/1267553110077/1268404392232 
 
Le FCPA offre un financement par l'entremise de deux volets : 

 Soutien à la programmation pour organismes établis 

S’adresse aux festivals artistiques et aux diffuseurs de saison de spectacles professionnels, ainsi 
qu’aux organismes d’appui à la diffusion. 
 

 Soutien au développement 
Soutient l'émergence des organismes de diffusion et des organismes d'appui à la diffusion pour 
les communautés ou les pratiques artistiques desservies de façon inadéquate. Pour plus de 
détails, communiquer avec votre bureau régional du ministère du Patrimoine canadien, volet 
Soutien au développement. 
 

INSTANCES MUNICIPALES  

 
La plupart des villes et MRC peuvent soutenir financièrement des événements culturels. Contacter le ou 
la responsable du développement, qui vous orientera sur les différents programmes offerts. 

CONSEIL DES ARTS DE MONTRÉAL 

 Programme de tournée (Maisons de la culture). Il faut être un organisme incorporé, OBNL ou 
s’être associé à un autre OBNL de Montréal pour réaliser un projet. 
 

 Programme général de subventions aux organismes artistiques  

CONSEIL DES ARTS DE LONGUEUIL 

 Aide au développement organisationnel. En lien avec la planification stratégique de l’organisme 
artistique professionnel, ce programme vise à financer les étapes du développement 
organisationnel visant l’atteinte des objectifs. 
 

 Aide aux projets. Apporter une aide financière ponctuelle permettant la réalisation d’activités 
innovatrices de création, de production, de diffusion ou de promotion en lien avec leur mission. 
 

 Aide pour l'accueil pour les nouveaux organismes. Le programme vise à accorder une aide 
financière ponctuelle aux nouveaux organismes qui désirent s’établir sur le territoire de 
Longueuil afin de réaliser leur mission et qui ne rencontrent pas les critères d’admissibilité des 
programmes réguliers du Conseil des arts de Longueuil. 

 
 

CONSEIL  
Pensez à inviter les agents des programmes à votre événement. 

 
 
¦ƴ ƎǊŀƴŘ ƳŜǊŎƛ Ł !ƴŘǊŞ [ŜƳŜƭƛƴ ǉǳƛ ŀ ǇŀǊǘŀƎŞ ŀǾŜŎ Ǉŀǎǎƛƻƴ ǎŀ ǾŀǎǘŜ ŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ ŘΩƛƴƛǘƛŀǘŜǳǊ Ŝǘ 
ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘŜǳǊ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭǎΦ 

http://www.pch.gc.ca/fra/1267553110077/1268404392232
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ANNEXE 1 - RÉFLÉXIONS SUR 
LA STRUCTURE - EXEMPLES 
LIÉS AU CONTE 
 

Lors de la formation offerte par André Lemelin, les participants ont été invité 
à faire un exercice. Après la définition des aspects importants à considérer 
lors du démarrage d’une compagnie culturelle, il a été proposé aux 
participants un exercice pratique par équipe afin de mieux assimiler ces 
notions. Comme organisme culturel, il est important de définir ces aspects, 
autant pour soi que pour les personnes de l’équipe mais aussi pour les 
journalistes, les milieux d’affaires et les organismes subventionnaires. 

 
CRÉER UN CENTRE DE FORMATION DE CONTEURS 
  
Vision : Permettre la reconnaissance du conte en tant qu’art à part entière et lui redonner ses lettres de noblesse. 
Mettre sur pied une formation académique inscrite dans le système d’éducation du Québec. 
Mission : Inscrire le métier de conteur et d’organisateur d’événements de conte dans un cadre professionnel en 
permettant aux conteurs et aux organisateurs d’acquérir les outils nécessaires à une connaissance tant théorique 
que pratique de leur métier. Offrir une formation académique structurée et structurante afin de donner au conte le 
prestige qui lui revient. 
Valeurs : Qualité des prestations des conteurs (sans tomber dans l’élitisme), engagement dans l’art du conte, 
soutien et stimulation de la créativité, accessibilité et structure. 
Positionnement : être la première école officielle de conte au Québec. 
 
 
CRÉER UNE AGENCE DE CONTEURS (Nom fictif : Les exportables) 
 
Vision : favoriser des échanges entre les conteurs québécois et les organismes du Bénin. 
Mission : créer des liens avec le ministère de la Culture du pays, vendre un spectacle « clé en main » dans les écoles 
de brousse (son, éclairage, etc.). 
Valeurs : faire connaître les talents québécois aux Béninois. 
Positionnement : la seule agence canadienne de conteurs se spécialisant dans la promotion des conteurs 
québécois au Bénin. 

 
CRÉER UNE ASSOCIATION DE DIFFUSEURS 
 
Vision : donner à l’art du conte la place qui lui revient dans le paysage culturel contemporain. 
Mission : créer une structure de réseautage entre les diffuseurs pour favoriser des échanges d’informations et 
organiser des tournées de conteurs professionnels au Québec. 
Note Υ ƭŜ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŞƭŀōƻǊŞǎΦ 
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ANNEXE 2 - MODÈLE DE 
CALENDRIER SYNOPTIQUE  
 

PLANIFICATION D’UN ÉVÉNEMENT DE CONTE 

                           Janvier Février Mars Avril Mai Juin 

Programmation 1 2 3 4 1 2 3 4 1 2 3 4 1 2 3 4 1 2 3 4 1 2 3 4 

Définition de la ligne artistique                                                 

Appel d'artistes                                                 

Sélection                                                 

Budget                                                 

Recherche de commandite                                                 

Suivi                                                 

Étape 3...                                                 

Promotion                                                 

Graphisme                                                 

Mise en ligne de l'événement                                                 

Impression des outils promo                                                 

Affichage                                                 

Bilan                                                 

 
Une couleur par personne ou par grande tâche pour mieux s'y retrouver! 
Assurez-vous de partager le même planning avec toute l'équipe, par exemple via une version en ligne (Google, 
Dropbox ou autre). 
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ANNEXE 3 - FACEBOOK 
 
PROMOUVOIR SON ÉVÉNEMENT SUR SA PAGE FACEBOOK OU CRÉER UNE PAGE ENTIÈREMENT CONSACRÉE À 
L’ÉVÉNEMENT ?  

 Facebook est l’endroit idéal pour promouvoir votre événement. Utilisez cette plateforme pour faire connaître 
votre entreprise et créer un engouement autour de votre activité. Voici quelques conseils pour vous aider à 
déterminer si vous devez promouvoir votre événement sur votre page Facebook d’entreprise ou créer une page 
spéciale pour votre événement. 

1. Publier votre événement sur votre page Facebook 

En publiant votre événement sur votre page Facebook d’entreprise (ou celle de vos clients), vous pourrez utiliser 
votre communauté comme levier pour faire connaître votre activité. En aimant votre page, vos fans vous 
indiquent qu’ils partagent avec vous des intérêts communs. Vous pouvez inciter vos fans à relayer certaines de vos 
publications à leurs contacts (en privé ou publiquement dans leur fil d’actualité) en diffusant un contenu de qualité 
et diversifié. Vous devez vous positionner clairement et démontrer l’éventail de vos intérêts en définissant une 
stratégie de contenu sur les médias sociaux. Votre page ne doit pas se résumer à la promotion de votre événement, 
mais bien démontrer votre implication dans votre domaine. La promotion de votre événement doit donc s’intégrer 
à votre calendrier de contenu et être stratégiquement appuyée par des articles connexes. 

Avantages : 

¶ Bénéficier de la visibilité existante de votre communauté 

¶ Identifier des clientèles existantes 

¶ Orienter les participants à votre événement vers la page de votre entreprise 

¶ Démontrer le dynamisme et la créativité de l’entreprise 

¶ Savoir qui s’est inscrit à votre événement 

Inconvénients : 

¶ Publier des informations reliées à votre événement dans votre calendrier de contenu générique (elles sont 
donc moins mises en valeur que si elles étaient publiées sur une page spéciale) 

¶ Pourrait ne pas s'adresser au public cible 

¶ Devoir de promouvoir votre événement sur votre page  

 

2. Créer une page entièrement consacrée à votre événement sur Facebook 

En créant une page spéciale pour votre événement sur Facebook, vous pourrez construire un réseau de contacts 
ciblés autour de votre activité. Cette stratégie s’adresse aux organisateurs de grands événements qui visent une 
clientèle plus large. Une page Facebook consacrée à votre événement vous permettra de créer une expérience de 
marque distinctive et d’encourager les échanges des usagers autour de votre événement. L’objectif de cette 
stratégie est de faire durer le « momentum », c’est-à-dire de susciter l’engouement avant votre événement et de le 
faire perdurer ensuite. Vous devrez construire votre stratégie de contenu sur les médias sociaux exclusivement 
autour de votre thématique, des activités et des artistes invités dans le cadre de votre événement. Vous pourrez 
parallèlement faire la promotion de la page de votre événement sur celle de votre entreprise. 

http://acceswebpme.ca/forfaits-et-services/forfaits-marketing-internet/
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Avantages : 

¶ Construire un réseau en lien direct avec votre événement 

¶ Créer une expérience de marque distinctive 

¶ Encourager les échanges des usagers autour de l’événement 

¶ Faire durer le « momentum » de l’événement (ex. : l’envers du décor, reportage en direct, photos de 
l’événement pour témoigner de l’ambiance) 

Inconvénients : 

¶ Défi au niveau de la construction du réseau / communauté 

¶ Créer du contenu de qualité et diversifié en lien avec votre événement 

¶ Défi au niveau de la promotion de votre page (ex. : prévoir un budget publicitaire Facebook et des actions 
ciblées sur des groupes d’intérêts ou pages associées). 

Source : www.guideevenement.com/2012/12/03/promovoir-mon-evenement-sur-ma-page-facebook-ou-creer-une-
page-dediee-a-levenement/ 



 

 24 

ANNEXE 4 -  

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
 N’envoyez jamais vos communiqués en pièce jointe à un message courriel. (Voir ce post).  

Inscrivez dans l’objet le fait novateur ou distinctif (« Untel commercialise une voiture électrique avec 200 
km d’autonomie ») et mettez l’intégralité du communiqué dans le corps du message.  

 Limitez la longueur / le nombre de pages 

Idéalement, une page ou un maximum de 2 ou 3 (s’il y  a des éléments visuels) 

 Titrez et sous-titrez 
Toujours pour des questions de temps, le communiqué ne passera que quelques secondes entre les mains 
du journaliste. Ces quelques secondes doivent suffire pour accrocher son attention et l’inviter à continuer 
sa lecture. Le titre doit évoquer clairement le fait novateur ou distinctif et le sous-titre doit le compléter; 
ne répétez pas 2 fois la même chose. 
 

 Aérez, aérez… 
Grand titre, marges généreuses, interligne de 1,5 pouces… votre document ne doit pas « flotter » (être 
trop vide), mais il doit « respirer ». Psychologiquement, un texte trop compact n’invite pas à la lecture. 
 

 Ciblez les journalistes 
Faites attention à personnaliser votre texte promotionnel afin qu’il n'ait pas l'air d'être le même partout. 
Évitez le vouvoiement et utilisez plutôt des formules comme celle-ci : « X invite les journalistes à... » 
 

 En résumé, vérifiez que votre communiqué comprend : 
Un titre, un chapeau, une date, la mention « Communiqué de presse » ou assimilée, le nom du produit ou 
du service, les caractéristiques détaillées, le prix, le mode de distribution, la disponibilité, une adresse 
Internet où l’on peut télécharger des visuels et un contact de presse. 

Conseils : 
 N'annoncez qu'un seul fait par communiqué 
 Bannissez les superlatifs et soyez précis, complet, factuel 
 2 éléments primordiaux : la nouveauté et l’unicité. 
 Informations tirées de : http://www.lestrucsdunjournaliste.com 

 

http://www.lestrucsdunjournaliste.com/2009/06/bas-les-pieces-jointes.html
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EXEMPLE DU RCQ 
 

POUR DIFFUSION IMMÉDIATE 

 

LA JOURNÉE MONDIALE DU CONTE 

LE 20 MARS 

MONTRÉAL, le 11 mars 2013 - Le 20 mars prochain, le Regroupement du conte au Québec (RCQ) invite toute la 

population à célébrer la Journée mondiale du conte. Des événements se dérouleront partout au Québec et au 

Canada. 

10 ans d'histoires, 10 ans où l'imaginaire et la réalité se frôlent, où barbes et mises en plis se rassemblent. Cette 

année, cette journée aura pour thème La bonne et mauvaise fortune! C'est l'occasion pour le RCQ de faire 

redécouvrir au grand public la discipline artistique du conte, mais aussi de faire la démonstration de la spécificité 

du conte et des conteurs et de promouvoir l'excellence de cet art. 

Mais qu'est-ce que le conte? Le conte est un récit narratif portant une force émotionnelle ou philosophique 

puissante. C’est un art de la parole qui colore le monde réel d’une touche surnaturelle, avec un souci de 

vraisemblance. Il s'adresse à tous et offre un véritable miroir des civilisations. Au carrefour de la tradition et de 

l'innovation, le conte s'impose au Québec depuis les années 70 comme un art vivant qui rassemble, amène à 

réfléchir et offre une totale liberté de parole. 

 

QUOI? La Journée mondiale du conte  

Tous les événements sur www.journeeduconte.ca 

OÙ? Partout au Québec  et au Canada 

QUAND? Le 20 mars 

 

L'équipe du RCQ est disponible pour des entrevues. 

À propos du RCQ 

Le Regroupement du conte au Québec veut organiser et coordonner une libre concertation des différents 

intervenants du milieu du conte au Québec, qu’ils soient conteurs ou organisateurs, amateurs ou professionnels, 

spectateurs ou simplement amis du conte. 

- 30 - 

Infos  - Caroline Robineau - Agente aux communications ς 514-564-5650 

www.journeeduconte.ca
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 ANNEXE 5 - PLAN DE VISIBILITÉ 

POUR COMMANDITE 
 

VISIBILITÉ 2500$ 1000$ 500$ 250$ 

Sur la programmation  Logo    

Sur les billets de spectacle Logo    

Présentation officielle lors du 
lancement de l'événement 

x    

Dans les réseaux sociaux x x   

Sur la vidéo promo  Logo Mention   

Sur le panneau des partenaires Logo Logo Mention  

Sur le site internet  
Logo + Page 

d’accueil 
Logo Logo Mention 

Billets offerts 
2 / 

représentations 
2 pour chaque 

spectacle 
4 pour un 

spectacle au choix 
2 pour un spectacle 

au choix 

 


